
Dieu nous a parlé par son Fils

Quelques réflexions à partir de la lettre aux Hébreux
Chapitre 1

1.2 « en la période finale où nous sommes » - désigne le temps de l’intervention définitive de 
Dieu ; ce temps est là, il est présent, le Christ a inauguré cette période finale. C’est aussi notre  
période à nous, c’est notre aujourd’hui.
Dieu nous parle aujourd’hui en son Fils (parabole des vignerons Mc 12, 2-6). Ce ne sont plus des 
prophètes, des messagers, des anges, c’est le dernier messager, c’est son Fils.
En ce Fils la promesse est accomplie (quelle promesse ?). Il est l’héritier = tout est à lui, y compris 
le Règne universel.
« … il a crée les mondes » - le Fils a été associé à la création de l’univers.

1.3 En étant l’expression de l’être de Dieu, le Fils nous fait voir qui est Dieu, qui est le Père … . La  
puissance divine est telle,  qu’il  suffit d’une parole pour porter l’univers = il  faut aucun effort.  
Accomplir la purification des péchés n’est possible qu’à Dieu ! Il s’assit à la droite = il a le même 
pouvoir que le Père.
… dans les hauteurs … = la glorification du Christ dans le ciel.

1.4 Il est tellement supérieur aux anges qu’il a hérité d’un nom différent du leur – le nom exprime  
la relation de la personne par rapport aux autres. « Fils » exprime la relation du Christ par rapport 
à Dieu, par rapport au Père. Il  a accompli la rédemption, une libération qu’aucun ange n’a pu 
réaliser. (Dans l’AT les anges étaient considérés comme des messagers de Dieu, ceux, par qui Dieu 
libérait, guidait les hommes).

1.5 « … mon fils, … je t’ai engendré… » - le Christ est reconnu comme héritier, il est glorifié par le 
Père. La gloire de Dieu c’est l’homme vivant, l’homme debout – St. Irénée – Le Christ est l’Homme  
debout, en lui l’Humanité est vivante !

1.6 « … il introduit le premier-né … » = s’il y a un premier-né, il y a des frères et sœurs = tout 
homme est introduit dans le monde - « le monde » - le monde à venir – « le Royaume »
« … que se prosterne devant lui tous les anges de Dieu…   » - les anges doivent reconnaître la 
supériorité du Christ - la chute des anges = le refus de reconnaître la supériorité de l’homme sauvé 
en Christ.

1.7 Chouraqui :  Pour  les  messagers  il  dit :  « Il  fait  de  ses  messagers  des  souffles,  et  de  ses 
serviteurs une flamme de feu »
Souffle, vent = esprit ; Dieu met ses serviteurs au service.

1.8 Le Christ est appelé « Dieu », « élohim », il est intronisé dans la plénitude, son Royaume est 
pour toujours

1.9 – 1.11 voir Ps 45, 7-8 : « Ton trône est divin, un trône éternel ; ton sceptre royal est sceptre de 
droiture : tu aimes la justice, tu réprouves le mal. »
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1.12 - Ps 102, 26-28 ; tes années ne disparaîtront pas = le Christ est pour toujours

1.13 « siège à ma droite » = partage mon pouvoir, soit l’égal de moi ;  Ps 110,1 – l’intronisation 
royale a un sens messianique et présente un roi-prêtre

1.14 contraste entre le Fils et les anges, qui sont envoyés pour être au service de ceux auxquels est  
destiné l’héritage c.à.d. les hommes. Dans l’AT on reçoit la terre en héritage, par le Christ on reçoit 
le salut en héritage.

I.B. 2008

2


